
 
 

 

 

LA FABRIQUE 

Réunion du 16 octobre à Strasbourg 

 
L'ensemble des organisations syndicales soutient les salariés de la Fabrique qui ont lu un liminaire à leur 
direction et ont refusé de participer à la réunion du 16 octobre à Strasbourg en présence de Messieurs 
Yves DUMOND, Sébastien GRANDSIRE, Mehdi MORCHEDI, Jean-Christophe GUTBUB (RAF) ainsi que 
Mesdames Catherine FICHET et Stéphanie JEAN-LECORVAISIER. 

 

Liminaire 

Mesdames et Messieurs, 

En qualité de dirigeants de La Fabrique de France Télévisions, vous venez nous voir à Strasbourg 
aujourd’hui, lundi 16 octobre 2023, pour une « réunion annuelle » avec nous, salariés du site alsacien. A 
travers La Fabrique, vous avez voulu concevoir l’outil de fabrication de France Télévisions. A présent il est 
crucial de mettre un peu de proximité dans la sinistre verticalité de votre organisation mise en place lors 
de la dernière réforme de 2018.   

Merci d’être présents parmi nous, mais croyez bien que nous ne sommes ni dupes ni sereins, après les 
récentes annonces concernant le sort des équipes légères de tournage. 

Sauf erreur de notre part, vous n’avez pas communiqué l’ordre du jour de cette rencontre, voilà comment 
nous interprétons cela :  

Vous venez ici avec un objectif qui sous l’appellation de « réunion annuelle » est l’organisation de votre 
plan de destruction des équipes légères de tournage de La Fabrique.  

Nous en tenons pour preuve votre emploi du temps de la journée. Vous avez rendez-vous avec la direction 
régionale de France 3, ce qui est logique puisque les antennes régionales sont censées nous 
commander des activités. Vous avez aussi prévu de rencontrer le service des ressources humaines 
régionales. Pourquoi ça ? Si ce n’est pour organiser le transfert des salariés de l’équipe de tournage de 
La Fabrique aux effectifs de France 3 Alsace. 

Où sont passés les accords de sortie de grève de décembre 2022 qui prévoyaient un déploiement de 
ces mêmes équipes de La Fabrique ? En lieu et place de ces accords, vous négociez dans l’ombre 
l’étouffement de nos moyens, déstabilisant ainsi toute la cohérence de notre outil de fabrication. 



Bien sûr ce n’est pas sans avoir entendu nos alertes ! Car nous vous avons averti à maintes reprises 
concernant les plans de charges qui s’amenuisent, l’activité qui faiblit d’année en année malgré vos belles 
paroles, vos promesses de faire de notre Fabrique un outil au service de l’ensemble des chaînes de 
France télévisions. 

Si sur certains secteurs nous reconnaissons quelques succès - l’activité de vidéo fixe et mobile en 
témoignent pour l’instant - les équipes légères en revanche souffrent depuis la mise en œuvre de votre 
organisation centralisée, d’un manque d’ambition de votre part.  

Nous, travailleurs de la production, avons l’impression que vous n’avez jamais cru en vos équipes légères 
et ainsi dans la douceur climatisée de vos bureaux, vous avez été d’avantage enclins à externaliser des 
tournages dans le secteur privé plutôt qu’à valoriser les potentiels et la motivation de vos équipes. 

Aujourd’hui, face à une activité insuffisante pour les équipes de tournage, vous avez beau jeu de « prendre 
en main le problème » en rangeant simplement les personnels de ces équipes dans la case télévision 
régionale. Vous ne coupez pas de têtes, vous étouffez les salariés, en espérant que ça se fera sans bruit.   

L’activité est ce qui justifie nos métiers, votre fonction est de mettre en place les conditions qui favorisent 
cette activité. Pour les tournages votre organisation n’a pas été capable de remplir ce rôle. Ainsi, vous 
avez échoué et vous vous débarrassez des techniciens !   

Si on regarde les plannings du premier semestre 2024 à ce jour, nous pouvons constater un grand vide 
pour ce qui concerne les activités de post-production à Strasbourg.  

Nous pourrions vous demander ce qui explique cela bien sûr. Mais vous ne l’avouerez jamais, la petite 
musique que vous nous jouez à chaque fois ne sonne pas juste, vous-même y croyez-vous ? Croyez bien 
en revanche qu’il est difficile pour des salariés désemparés de dire à leur direction : « nous ne vous 
croyons plus ! » 

Entendez toutefois ceci : Nous avons ici des collectifs de travail en tournage et en post-production qui 
sont reconnus par les réalisateurs, producteurs et autres intervenants extérieurs. Notre savoir-faire est à 
la hauteur des exigences de nos métiers, nous veillons aidés parfois par des formations à le cultiver et à 
l’améliorer.  

Malheureusement, votre organisation en place depuis la réforme de la production n’y est pour rien !  Le 
dialogue social si malmené, non plus ! 

L’avenir que nous entrevoyons dans le planning et dans vos actes n’est pas de nature à nous rassurer et 
de fait, les cas de souffrance au travail se multiplient.  

Face notamment à la disparition des équipes de tournage, nous n’avons plus confiance dans vos paroles 
et votre management. 

Nous ne souhaitons plus entendre vos explications façon méthode Coué. 

Nous ne nous laisserons pas bercer par vos douces promesses de lendemains heureux et de plans de 
charge respectés. 

C’est pourquoi aujourd’hui nous ne participerons pas à cette réunion avec vous. 

 

Les salariés des collectifs de travail de la fabrique, site de Strasbourg 

 


